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et que dès le mois de mars dernier il lui fut signifiéè de dégueri, son sîuces-
seaur, le geolier actuel, étant cls lors cnigag. Vila pour les clatres fables
de l'opposition. Idem.

-Nous venons dc recevoir le 7in: s-on oi rldil de mardi, le 25. Il nous

apprend que le jury dcli coraier était aussi unaime inns sun opiion d'iI-

pliquer Timothy Toley, li d pr.'u eaunieænon éiIlcargats, comne accessoire i

la mort de La\orrison. Le jury tait aissi unae dans son opinion d 'acqui-
ter Johnson et Aguire, aeux autres de ces prisonniers, la preuve conre le
premier n'étant que le témoignage n'un laommi qui ne pourait aientifier, e'
celle contre le second se réduisant ni îèémoignagec 'unl gaaimin de mauvaise

réputation. C'est i puair de I. Thiba, l'autre des quatre prisonniers.

que les jurés étaient divisés d'opinion, une majo dit de 9 'ontre 4 penchana

pour 'inculpation. Le ceroiier refisai ie recevoir un verdje tèparé touchani
chaque prisonnier, c'est pourquoi ils sont retemac:s.

Le méme journal a commeneê la pulinaion ies dépositions reçues de-
wvant le coroner. Il donne te ceNlls a charge'sc à l'excelticon cunce qui fiti
rejetée îunaniimemenit par le jury, et une parîe de celles a dé'arge. Nous
n'avons nas le temps 'en, danner une cnalyse, mais d'après la lecture que
nous enr avons faile, nous somies portiSa à croire que tomue personne impar-
tale qui en acra fait Pxucaren pensera coamme le Hraîl(de Kingston) qu
les témoignages contre M. TIclbcdo doivein avoir blien peu de puids, et qiua
sont insui'icans pour l'impliier d'ne manière sérieuse. taudis que de Paitre
cté les témoialges en sa lveur le disculpent conpiéemeni. Idem.

-aL le colonal Fra<er. de Saint-Jean-Port-Joli, vient de recevoir la ltire
suivante. Tout le nonde canadien se réjouira en voyant le véîérable ci-
toyen jouir d'une distincion qce li méritení ses vertus civiques.

Il Midnsicur le colonel,
"J'ai l'ionneur de vous informer que, désigné aux suffrarges

des membres di conseil supérieur de linýiuit d'Afrique, par
son comîi de Présentatioi, voas avez été proposé membre
titulaire de cette société.

Il attacherait d'autant plus de prix à votre adhésion qu'il
est funadé lans le but de protéger, d'éclairer la race africane
et cie civiliser lA frique avec P'appui aies gouvernemens Pu-

ropéen., assistance des philantropes. des écononites, et
Pexpérience pratique desvoyageurs et des missionnaires. C'eA
avec Pai.le desesprits généreux que la barbarie fuit Place
à la civi.isation.

"CConfiani dans vos lunières et dans vos sentients, l'Insi-
tut espère qu'il inscrira voire nom recotmmandable parmi

Approuvéc l:. ceaix de ses membres les plus di-engués.
Présentation dci " Le conseil. après avoir reçu votre adhésion, vous fera par.
C. Supr. l 17 venir frao votre cdipôme.
érab col. duSi- aRceve'z, M. le colonel'assurance de ma considération la

mou Frcaser. plus haute,
(Signé" Le secrétaire-ónèrnh

Le Présid- (Signé) HYP. DE SAINT ANTOINE.
Le prince de Rcrn.,: locirs.on-r.
1. le colonel Sirnon Fraser, de S. Jean Port-Jul." Journal de Quéiec.
-C'et avec regret que nous annonçons au public que, par sute de la ma-

ladie régnante, il n'y aura pas, cette nnéc. 'examen pubtlic es éves du
Séminaire de Québec. Chaque année le journalisme avait un beau et jv-
eux devoir 'a remplir, celui de signaler au pays les efforts et le progrès duâic
instiation qui lui est si chère et par son adcienneté et par son importance,
et cette année une maladie malencontreuse vient coaper court à de nobles
jouissances- J¿i

IRLA NDE.
-Comment le mnistère ang'nis réparera t-il ses fautes ? quelles sont les

ressources ci'O'Connell tient en réserve pour le forcer à sortir cie l'ianction
dans laqueile il se conplaît aujourd'hui ?-Quelques jours, quelquet semai-
nes encore, et ces deux questions seront résolues ; sans aucun loute elles
le seront dans le plues grand intérét de l'Irlarde, et ù la gloire de ceiii a qui
elle a remis la vengeance de sa cause. Lord John Russeli a parfaitement
posé la question quand il s'et écrió en s'ndressant aux tories :

" Dire que les cauholiques roains d'Irlande ont tort de se plaindre et sont
ingrats de se plaindre de ce que les concessions faites sont incomplètes, c'est
aure comme Phomme qui reprocherait son peu de reconnaiiýsance à Pindivi-
du enfermé d'abord dants un donjon, puis transféri, ivun cachot obscur dans
un appartement bien éclairé, mais parfaitement muré. et t'drc de vivre là
au secret le plus conplet. Parce que cet homme se plaindrait, il serait in-
grat ! Etrarnge manière de raisonner ? Voici, moi, comment je rmisonne :
Vous avez fit beaucoup, c'est vrai; vous avez beaucoup concédé, c'est
vrai ; mais votre dette était si énorme ! Et àa cette heure elle n'est pas en-
tièrement acquitée,vous n'étes pas libérés! Il vous rosie tant à faire encore 1"

L'Irlande a sU prendre une attitude qui a nrrété le linistère nglais dns
les voies ucorcitives où il s'était d'abord engagé ; clc a su "vciller des sym-
patmies dont le chef du parti whig s'est fait i'orgaine en termes dont on ne
saurait méconnaitre la gravité et l'importance. Ces deux faits pr'uvent que
i'Angleterre sent la nécessité oÙ elle se trouve de compter déaormais avec
le peuple irlandais. Unircrs.

D.a2relO'Conne/l.-Voici queiques'dta:ls:ommaires et biographiquessir
O'Connell : Il est nié en Irlande, dins le comté de Kerry, à Carlien.en 177.il est donc aujourd'hui dans sa G9e année. Sa premiécoù ducation' fut con-

fiée a un prre de PEglise Ronmint.' Sol ére Penvya ensuite étudier a
l'universit cahioliqu de LAuv'an ,t lu lége les jésuit s de Saint-Omer,
P lot reçu avoent n Dublin, en 17ps, la iüme canécinü sa maiereuse pn-
tric venait d'êtrc éera ée par PA c'terie e' ¡

1  
s't1 le joig terril e le <a

loi inartinie0. En 1500, Piti ayant îiorr.rupuî il prix d'or les députés irinai-
hiiè vor o acte 'ion, coiclequ ciil O'Connell puiblii ulors sa pire-

111Ure philippique.
En 1S3 il couni'mmnça organiser la vae n5or ino d'où devait soItir
aacip:aiin die son pays opprimt. I n S25l, il reçit la iiuiioln de su

rIldre el Angcit-rre pour épuccser les giis du peuple ilandais. En 1
il lfit lu dtput; il avait cu pour icontaurrat le ministir Vezez-Pz-Ge ard
uni. par scn entrée dans lu eninet, avait iaisä "aennte la rep résenti du
comté tu Clare.

Le grand e Mtmen, que ses c'ompan ies nomment le libérateur, les whigs
aitateur ; et les tore, le roi mediant (the /:'ng beggr), parce quce knrlan-

:e li paic unc liste civile de prés d'un mnlion de rns. OTontei i 9 por
la premnière fois son appacition ni Inr!emen d'Angleterre, le 15 iai 1g29
Si'age de 55 us, danis tcut l'éclat de sa force, de son éicicence et clu sa
mordante énergie.

-- Les paysnus ce Corrogurn (Irlanide) ont refiusé dle payer la taxe des
pauvres. A rcue nouvelle. leH cellciteurs naecmpagnés du enpitinc Do-
alass et d'un t'ort détnchement le police s'étaient portés île Ca rté mais .i

leur arrivée, ils avaient triuvé un r iam blîement conam bléle. On a vou-
lu pratiluer une saisie, les paysans ey Font lpptsés, et Fe sont nmême jetés
sur les soldais qui avaient croisé la haïonnette ; ils voulaient tuer le haillif
qui était Mñ.

Le rio/-act a été lu, mais l'autrié ayant vu que la fisillade n'urnlit pas
dissipé le rasmblement.lle a préftrr sa retirer d:ans la crainte cie comipJro-
meutre le détachement qui l'avcamit nomnpa2e.

-rEnnu-:scvE.
t--Ls journacx de Tcrr-Neucv* ne- niis apprennent aucune noivelle

c'interét lenl. Lin 1cpe leaucoau il rappel île l-Iandc, et. ma r
lcahene diu plus O rie n nombre des Iroandié 'i sonhit Mintenant ñ la 1 ;üche
on a pui envoyer à I. O'Connel la sommîîîe de 270 ouis s:erUîngs.

L'on re rnppellera sans doute que l'hooralale I. Tin:, niemre ci con-
;cil de Sa Ma jecté et iaghata. avait été li hors la oir par le nlonstrat
sdpendinire I. Sinmls. l. Tobin demande maintenna devant la co~ur su-
pé:ie ie dommages de 3,000 jouis. Cette cause prraiis:it exciter le plcus

grand intérét. Journal !c Qucbce.
rAG..%- r.

Bayonne, 21 juin.--ureos s'est prononcé hier. Le capitaine général et
la zarnbson ont quitié la ville.

En pairtat aour Vaience, le régent a adressé î:ne procanmalion des plus
emphatiques ax li/raux espagnols et aes plus nenanztes cpour reox qui
lui ont iifiei'st!é leur opposimon pir une lev de iotcliers. L' Eco de c;-
mrercio fait e rétfexions suivantes sur ce manifeste, qui a causé dans le pu-
blic une véri'nbe stupeur:

Enfio, le sanig aies Espngnois va couler à grands flots i d'un autrre côt6
pour sottenir îles principes gni tAr:t le ralheur des peuples, et, de lau-
tre, pareque le régent cède à des conseils ignobeal à des vues amihutieuses
qui n'ont polr but que c'ssurer le pouvoir a queiques poronnes. Voila ce
<lue nous avons prévu. et nous avons pluis lue ois protesté contre un pa-
reil état de closes . Que le ciel ei dispose nuctremrint !"

-- L uénéral Seone, à la tète de la division de Zirbano et d'une division
vennut d'Aragon, ae dispose à narch-er sur Barcelonce. Il compte beaucoup
sûr lheureiise cirenrastance que fiurnit la fidélacé de la gariinisei et du tou-
verneur Ilti fort \Irntjich poulr nquer ènergiquement cue ville.
-La v!Ie de Guença n envoyé aine déptatioa au régent pour lui dire qu'en

se prononçant ele n'avait pas entendu se révohler contre lui pf'îsonninelle-
ment, et qu'elle demnandait seulement un nouveau ministère qui goivernafl
dans le Pensiadi prgramme de M- Lopez. C'e;t ce que toutes les villes
ont exprimé danC leurs déclaraions, Le ré'eit a répondu Irüsechemnt
à la déntation de Cuença qu'il n'avait aucune conession à faire à la sédue.-
lion. et qu'il conseillait à la ville de tae pas attendre sa vite pour rentrer
dans le devoir.

-L'Especlador-n piblié un état du pronnarin irnio i Erpngne, duquel
il résulte que trente-ix provinces sont riîlé!ecî au gouvernement, ct que dcu-
ze se sont prononcées : Albacee, Aiieiat'. Almneria, rerînlne, Castelln
île la P!.ni, Guença, Girone, Grenade. . laing' Tarcone. Terruel, Valence ;
totial, Iuza Des Cancarics, nous le savoIs rien i indique qu'il y ait eu
ui mnvoement.

Li nouvelle du pronanciantno de Enren, apportée por le llhélégrphe
réduit déjà le nombre des provinces fidl et a ngmente celui dus provinces
nrononce's.

-Le colnnel-cominn ndant l corps di'éat-major, Ans Blaser, mande
de Cella qu'il n été rallié par un bataillo d'infanterie de Navare, et 17
chevaux du régiment de Lénn, venant de 1 lIence. Ces soldita ont quitîó
cette capital en faisanit le sinilarc lPuadhrîrau soulèvement. Il ajoute quo
toutes les nitres troupes qui se troturnint à bca'ne n'attendaent Mue Pocca-
sion dPen faire anutant oi aie reposer les rroév s.

-Le président de la junte ruprmée provisnire do Uarcelone a ndressé'aiux
juîntes ies autres provinces une ticirlciiro par laquelle il les invite à ndopter
les bases suivantes d'un gouvernement central ou junto centrale, destin L'e à


